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Pape régnant. Argentin. 
 

 « Nous devons faire le bien pour le 

service et ne pas rechercher les 

applaudissements. Nous pensons parfois que notre 

ferveur est due à un sentiment de justice pour une 

bonne cause, mais en réalité, la plupart du temps, 

ce n’est rien d’autre que de l’orgueil, uni à de la 

faiblesse, de la susceptibilité et de l’impatience. 

Demandons alors à JESUS la force de lui 

ressembler, de le suivre à travers une décision  
 

résolue sur ce chemin de service. De ne pas être vindicatif, de ne pas être intolérant, 

lorsque des difficultés surviennent, lorsque nous nous dépensons pour le bien et que les 

autres ne le comprennent pas ou même, quand ils nous discréditent. » (26 juin 2022) 
 

 « Le croyant ressemble beaucoup au Samaritain : comme lui, il est en 

voyage, c’est un voyageur. Il sait qu’il n’est pas une personne ‘arrivée’, mais 

veut apprendre chaque jour, à la suite du Seigneur JESUS, qui a dit ‘Je suis 

le chemin, la vérité et la vie’ (Jn 14, 6). Je suis le chemin : le disciple du Christ 

marche à sa suite, et devient ainsi un ‘adepte de la Voie’. Il va après le 

Seigneur, qui n’est pas sédentaire, mais toujours en mouvement : sur la route, 

il rencontre les gens, guérit les malades, visite les villages et les villes. C’est ce 

que fit le Seigneur, toujours en chemin. 
 L’adepte de la Voie - c’est-à-dire nous, chrétiens - voit donc que sa façon de 

penser et d’agir change progressivement, devenant de plus en plus conforme à 

celle du Maître. En marchant dans les traces du Christ, il devient un voyageur, et 

apprend - comme le Samaritain - à voir et à avoir de la compassion. Il le voit et a de 

la compassion. Il voit d’abord : il ouvre les yeux sur la réalité, il ne s’enferme pas 

égoïstement dans le cercle de ses propres pensées. Au lieu de cela, le prêtre et le 

lévite voient la victime, mais c’est comme s’ils ne la voyaient pas, ils passent, ils 

détournent le regard. L’Evangile nous éduque à voir : il guide chacun de nous pour 

comprendre correctement la réalité. Et puis ça nous apprend à suivre JESUS, parce 

que suivre JESUS nous apprend à avoir de la compassion : à être conscients des 

autres, surtout ceux qui souffrent, ceux qui en ont le plus besoin. Et d’intervenir 

comme le Samaritain : ne pas aller plus loin, mais s’arrêter. » (10 juillet 2022) 
 

 « Nous pouvons nous demander: suis-je passionné par l’Evangile ? Est-ce que 

je lis souvent l’Evangile ? Est-ce que je le porte avec moi ? La foi que je professe et 

que je célèbre me conduit-elle à une tranquillité béate ou attise-t-elle en moi le feu 

du témoignage ? On peut aussi se poser cette question comme Eglise : dans nos 

communautés, le feu de l’Esprit, la passion de la prière et de la charité, la joie de la 

foi brûlent-ils ? Ou bien nous traînons-nous dans la lassitude et l’habitude, le visage 

abattu, la lamentation aux lèvres et les commérages quotidiens ? Frères et sœurs, 

faisons un examen sur cela, afin que nous aussi puissions dire, comme JESUS : nous 

sommes enflammés du feu de l’amour de Dieu, et nous voulons le ‘répandre’ dans le 

monde, le porter à tous, afin que chacun découvre la tendresse du Père et fasse 

l’expérience de la joie de JESUS qui agrandit le cœur  et rend la vie belle. Prions pour 

cela la Sainte Vierge ; qu’Elle, qui a accueilli le feu de l’Esprit Saint, intercède pour 

nous. » (14 août 2022) 

 


